OCTOBRE 1908

Chronique du sanctuaire

Aolit 1906, —1-2 AohQt,—Le wmois d’Aofit, le mois de I’As-
somption de Marie commence par un temps superbe.  Sans
doute que eclle que, depunis mon tout jeune dge, j'ai enten
due appeler ¢ Notre Dame d’Aofit ", sans doute que Notre
Dame d’Aoflt va encore fournir a la * Chronique 7 de lon
gues litanies de pieux pelerinages.

Il est bien tard, presque minuit, quand je commence la
premiére page des calendes d’Aof(t. Les deax jours qui
viennent de finir n’ont pas conduit ici de nombreux peélerins.
Quelques uns, se sont glissés isolement an sanctuaire ou ils
ont prié longtemps ; ce sont ¢es pélerinages anonymes, dont
la Sainte-Vierge seule peut éerire 'exacte ** Chronique ”’

Avec eux le Cap de la Madeleine a eu le plaisir de rece-
voir quelques Péres Oblats dont la visite desirée s'était, a
notre gré, fait attendre. Le R. P. Duvie, O.M.I. le digne
supérieur du Scolasticat des Oblats d’Ottawa-Est, y est
apparu pour la premiére fois, en ¢e commencement du mois
d’Aofit. Le méme jour Le R. P. G. Charlebois, O. M. 1.,
y parvenait assez tard dans la soirée, et nous quittait apres
avoir confié A N.-D. du Cap la garde d’un voyage qui doit le

conduire jusqu’a la Ville Eternelle.

3-4- Aolit—. Il est assez rare que nos pelerins isolés soient
aussi nombrenx que ceux qui se sont rencontrés ici, dans
P’aprés-midi du premier vendredi du mois. [Is furent en
assez grand nombre pour mériter un exercice pieux qu’on
improvisa & leur honneur, et qui, j’en ai la certitnde, con




